
Une Dangereuse 
Infection 
Des Pieds 

'Envahit Le Pays 
Examine/ ce soir 

sfvasviwts ne présentent 
pi* a/i symptomi». 

SsearoVi <f, antre vos 
«rte i l s . votre peau n'est 
a a s m o i t o . o p . i s s e . b i en-
d W e t s i e l le n e pré -
e s s t » s e s a o e léger* 
i»i»r».»>ation, avec d e s 
craquelures et de m i n u s -
eules ampoule s ? Ce 
sont là les premiers 
s y m p t ô m e s d'une très 
•aaaJMeaw i n f e c t i o n 
• • e n la «arme s'est l a -
«raaait i a a e d e s mi l ­
l i ers de fovers. Si voua 
eooatsts» l 'an que leon-
ara» d'eatre c a s . un 
eea l Jaar da retard peut 
» a a a codter cher. P o a r 
obtenir un soulagement 
rapide et sûr , ajoutes 
d e s Saltrates Rodell 

( 

^ 

assl'eau.jujqu'à ce qu' i ls 
ut da i'< 

ot l 'apparence 
Hkèra» 
M a e * 

l'oxygène e t 

d a lait. Quand TOUS 
rrasaasi vos pieds d a n s 
ee bain latteua, l es g e r ­
m e s sont détruits et l e s 
se l s médicinaux péne- ' 
trent dans l es pores jusqu'au s iège 
m ê m e des maux de pieds. E n m ê m e 
t e m p s , l es cors sont amol l i s e t peuvent 
ê tre ext irpés , en entier e t avec l e u r 
racine . Las pieds s e n s i b l e s , fat igués , 
endolor is , trouvent un • soulagement 
Immédiat : l'enflure disparaît à u n tel 
pesât qu'on peut souvent porter u n e 
chaussure d'une bonne pointure p l u s 
• a l i t e . Vous pouvez marcher toute la 
Journée ou danser toute u n e nui t avec 
M plus parfaite aisance. Le c o û t d e a 
S»Hr»tS* Hodelt est insignifiant. 

T. S. F. 
BUDIO P.T.i1. NOKD, A ur.LK y*, in.,. — 

Otiamm» 1er ne»»»»»". — * h. W : Ooiir» 
d'Ksperatilo par I" professeur de I'L'UJO.'I 
WasTcaass de us mnesn'. — V h. Mu»i»" 
reprc-duit* . a U • lini di Bai liera de lu 
Voiffa ; *ô Boris <KM1OUTIOW : hunate il>o-
hu*-v> ; f.e BarbiT <ie SévUle. - !» h :N) : 
Mu.'i'i'»» reproduit..-, eirpii. aux Baiera 
n> T'/m* a Surriemo ; b, Tango «ieltastelle, 
Ttoê̂ N rfu .v"ti : Sehoaaran ; La Gaassae dci-
J'antore *i Joujou . bi Lci j.iloux ; Carna­
val ; Julio ci Jul'n : Les hommes ne nien. 
sent l i m a s Saiute-Catherux . a) Suni-a. 
Lucia Luntana . b) Mareehiara . S-MIÙ 1011 
bSJr'n ; The peaimt VCndor. -- 10 h. 20 .: 
Muàiqu* reproduire ; 1,'eaclume ! f* train 
fatal • Ton ni tr..nblan' baiser , Vers toi J* 
r*vi«n» : Primerose K-«ai sur la français 
laayati : MarchH rie- 'anglfer= ; f.H.irtmann-
vUlarknff Ci»l il« Provence. - Il h, m , 
Mutiqu- reproduit». -- IJ h. >> : < <.nt-Hrt 
orgaalv i*ar l'Association <io Radiophonie 
dJaKord. « > c !•• concours rie MJIX Pol ; r.e 
•44SS de Corlntbe . Valso a|ipa»iunat.-t : Bt-
falco perad» , Impression.- rnstiqm I] 
Taraniini 11 ; -:, Près de la vieille 4flt£e; 
:A KeroMase aux LinteritA» — u, \n i si 

f aad-pere voyait ta b) Viens a iKxpo.-i-
» . par Max p , l . - Renouv» ; t-i battt 
Uaaa, famaisle. - - 1, h. 10. — t i t f u - i m 
entuelle ci uno important" raanifestattoa 

eaterieare. — u b. .10. — louais de i Ecole su-
pérleure des P.T.T. pour la riiffu 
reniai t Pesrtelôui. - » ii Quart d'heure 
iVuninlcaJ du <-portif — '."i h. .... Concert 
<«saaiat par l'/usoclat'on de Kadioiihonle du 
3terd aux. 1» concours de MM. lu-in Dafe> 
T»st. ténor solo des Crli k-s i 
nedercq, ba.--iC chantauU:. 1er pris du Con-
.-*rvafoire dn rtoubai\ : Athalu , oijvertnre 
a> Patri-», Humble mar'yr : b) Novembre 
(TrAmisotj : Réverla is< hunian'i xntar. 
Jiallet . i. Entrée du ballot : ». Danvi îles 
tueuses . ' Danse de la sest . . Dansa Ou 
*»a ; 3. Danse des roses : il. Cortège de 
noce et danse : a, Notro PSi» , b) Toussaint 

,'I.acomei : Danse Persan a ; Le crucifix (Fau-
re' . Nocturne (MeadelasoBn-Weainger) ; 
sjjmpbonle L » nouveau monde (Dvorak). 

UADIO-P.UUS 113» m. 1). — 1, h. 4S : Mu-
• ique enretlatreC. — s b. . Informations — 
8 ». » : Cultnre phTslQUo. — fl h. 30 : MU 
-icnie enrec'sorée. — 18 h. 30 : Musique d'or­
gue : Largo CHaendel) : Marche funèbre ot 
Chant scraphnquo (Gullmant) — U h. : 
Diwjues. — u h. : Concert. — H h. ! Le 
I ive OClock Odéon. — 17 h. 30 : Au tbei-
Ire sarah-Bernhardt • festival. Mozart-Bee­
thoven. — 19 h. : Communiqué agricole ; 
i ouerle. — la h. t3 : [.a journée éeOBoml-
iiue et sociale. Intormationi. — » h. : Mu­
sic-hall. Parti» eofaniino I-a toupie Cil 
leti : chansciK de Bob et Bobette : Le petit 
chemin d* ter. Le jour er la nuit (Paul 
i,rofle-Zlromerraann) L abotlle (tchuhert) 
etc. — » h. <w i Iléfult.ats sportifs. — 'M h. 
• i : Morceaux et mélodies — n h. 15 : Re 
vue de presse. — n h. 30 i Musteruo de 
danse, etc. 

riiUR EIFFET, i l . ; u m ) — 17 B. 43 : Le 
journal parie — U h ii : La demi-heure 
enfantine : enansons. saynètes et récits. — 
I» h. 30 : Concert : Léonore (Beethoven) ; 
.loseph iMéhuli : Sinfoma (Bach' : La voix 
des cloche» (LuigitU) ; Elève-toi, «nère ame ; 
O Dieu supréire ;Bach) ; La procession noc­
turne (Rabaudj ; Les maîtres chanteurs 
w a g n e n e u . 

TOrTOCSE (38B m.1. — 17 b. « : Orches­
tre opérettes. — 1» h. Trmpes de chasse. 
is h 13 : Guitare hawaïenne — 1» h. 43 i 
orchestre symphonique — 1» b. 13 : Mélo­
dies — 19 h. es : Danse. — 90 h. :Musique 
militaire. — •») h. 13 : Opéras-cornIques ; 
< hants. — -jo h. no : concert. — i l h. : A c 
i ordeon. - :i h. lô : Chansonnettes. — 
J. h. M orchestre, opéras comiques — 
II h. » : Jazz — 91 h. : Dtsoues. — :•} h. 
M : noatunr en re mineur (Schubert). — 
fi h. 4* i Disques. — 'il h. an : Cinquième 
ympbonie en ut mineur (Beethoven:. 
RADfO RRtrXELLES (9M m. S). — 17 h. : 

On hrwtre symphonirjue. — 18 h. Musique 
nregistfde. — jo b. : Concert. — Il h. : 

tMkecfft, — M a. M I Concert. 
LONDRES NATIONAL (IJoi.l m.'. — 16 h. 

là Concert. — 17 h. 30 : Bérltal de piano. — 
-, h. o. concert. Mignon, ouverture ; Judex 
airs do Squire. Mascarni : Cather'ne. selec-
non . Mouvement lent do concerto (Wie-
nlawski) : Tango (Alhenlz/ : Menuet (Por-
Ç'.i.i : I.ondonderr>- air . Faauie ie sur 

amiliauscr. 
LONDRES REl.lONAL- (33«.a J...V — M h.: 

Concert militaire : Les naufraaeurs, ouver­
ture ; Sonate en la (Bocrhcrlul) ; Waldes-
roh : Scherzo (iMttersdorfl ; scènes alsa­
ciennes (Massenet) ; Adagio 'Schubert} ; 
l'haut «le luanita : Menuet (Berker> ; Thè­
me et variations ('Vajton O'Donneli;. — te h. 
13 i Récital de chant Musique de Scbumann 
Vhtibert. Strauss. V. Williams, r. Rudrc 
l^eonl Bantok. — ao h. . Service religieux ; 
.! h. 0s : I.eonora n. 1, ouverture (Beetho­
ven) : Concerto n. se en ré (Mozart' : m 
lioint d'eio Deliue) ; Sjmphouie inacheréo 
Beaaaasj 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 

• M W a m H a i w — n a i n i i i m i i i i m , 

Méfiez-vous de l'arrière-
î s M l i S O n , m é f i e * . v o u a d a 

l'humidité qu'elle apporte avec 
e l l e , m é f i e z - v o u s d e s a s 
brouillards, de ses trimas si 
favorables à l'écloeion des mala­
dies épidemiquee, notamment de 
la redoutable grippe dont vous 
risques d'être la proie si v o u s êtes 
affaibli, surmené, déprimé. 

Hâtez - V O U S , dans ce cas, de res-

Î tanrer l'intégrité d e vos forces, 
de donner un regain d e vi ta l i té 
a votre organisme «a prenant 
das Pilules Pink. puissant régé­
nérateur du sang et d u sys tème 
nerveux, incomparable s t imu-

: lant de l'économie générale. 

Les Pilules Pink, que i*on 
g prend à la Un des repas, «joutent 
: « u B l lmeot t leur» remar-

quabWs propriétés vivifiantes 
•t, ainsi, «o pan de temps, 
transforment toUlament les 
tempéraments les plus débiles : s e naa* d a , t i am Vm sàMSMaâl OtmH • 

PARIS. .31. — Vlaneea. — Bœufs : quar­
tier derrière, 7.0> . devant «.00 ; a>oyau 
ie.ee , cuisses « » . ; veaux : 1rs quai, 
lu.".. ; 9e quai. 5.»» : 3e criai. 3.06 ; Mou­
tons Ire quai. 1-».7t, ; -ie quai. 10.50 ; 
j- oual ti-jri : irigots i«50 ; carrés pares 
~>.on ; porcs ire quai. 8Si ; v'e quai. 7.35; 
filei» to.fio ; jambons » i 0 

Beurras : < entrlfuge Normandie It.7g ; 
i litirentc. Poitou U.30 : marchana l'.'.OO ; 
Brrtaynû 11.». 

uturs : Nc-rrivandie extra . m ; Bretaene 
choix t*?r, : «onsc-rve* i:, 0; étrangers 4«i. 

Fromages : camembert Normandie 2 Jf> ; 
divers i,S5 . Lisleux SJé : vrac î.3» ; Pont 
Lévèque -.'.i, , Port Salut 7.50. 

velaillee : «anards Rouennals et XantaU 
1? : fermes u.75 . poulets Nantais 14.75 ; 
IX'iit's de Bretagne UJBt. 

Paissent : barbues .MIT) ; liars 16.50 : ha-
r.-nns français pleins 1.00 : homards 17.00 ; 
merlans brillants «.00 ; ordinaires 9.25 ; 
laniroaases 16.00 ; maquereaux gros 3.50 : 

<>i . morues « , r e s l.".u> : sardines 
M J i m ; »o:es a»00 : huîtres Por-

tlljjaisc» -"7.1X1.. 
P \ R I s . SI. - - Crains. — Clôture. — Blés: 

tendance lourde. ; i o t e officielle l i« ; disp. 
Vr2 bas« 7i kilos : courant lel payé : pro-
• liain MB.7S paye . nov-déc., 164. iai.35 ; 
è ilo nov. l&i.ôO p*yé , janv.-fév. -1160.50 

payé : i de janv. 160.5 Opavé. — Farines : 
tendani'» sans affaires, cote officielle *!7; 
courant lac. ; prochain ?i« v.nd. -, uor.-
déc.. i de nov,, {anv.-fév. et 4 o<> Janv. tou« 
lncotés. — Mais : cota officielle 80 tous 
incotés. — Avoines tendance lourde ; 
courant 93 payé ; prochain BUS payé : 
nov-déc.. 89 payé ; 4 de nov. 89.20. Ml 
payés : Jauv.-févr. Bt.50. 8>J ; 4 do Janvier 
8S.7.1, Si. — Seigles : cote cff. 95 ; tous iu-
cotés. — orges : cote oif. lit, tous Incotes. 

PARIS. 31. — Sucres. — Clètura (Mar­
ché à terme). — Tendance soui>nue : cou­
rant «11.30 .912 : prochain 212 ; déc. 213 ; 
4 de nov. 21.1 : .1 de Janv. 216 tous rayes. 
cote officielle 211 à 712. 

PARIS. 31. — Aleeelt likree. — Tendance 
calme : courant 810. 790 payés ; nov. 770 
payé ; 3 de nov. Inc. 1 déc 7711 paye ; s de 
dot., 1 de janv.. 3 00 févr. et z de mars, 
tous laobtés. 

Muiie «s Un, eelia. — Incotc-. 
LE HAVRB, 31. — Oafés. — Cote unique. 

— Tendance soutenue . octobre 196..7) ; no­
vembre 196.50 ; décembre 106 . Janvier 1S6; 
février 196 ; mars 195 : avril 193.50 : mai 
19i : juin 194 ; juillet 194 ; août 194.2S • 
septembre 19;. 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
Beurre». — Lens 18 fr. le kilo ; Le Cateau 

19 fr. le k. ; Bruay-eu Artois, 14 a 10 fr. 
le k. ; Caudry M » 1» fr. le k. : Lambres 
13 a 14 fr. le k. : Aire-sur-la-Lvs. te à 
1300 ie k. ; Auehel 18 à 19 fr. le k. ; Ber-
lairnont. en JTO» 15 Dr. lo k. ; au détail 
lé fr. lo kilo. 

tfuis. — Lens 24 fr. le» V, . Bruay-cn-Ar-
tois 28 fr. le* J6 ; Caudry 0.85 piec» ; Lum-
htes 25 a 2« fr. les 26 ; Alre-«nr-la-Lys M X 
94 r. les 96 : AucheV »4 k 25 fr. les 26 • 
Berlatmoiu 070 à 0.7» pièce. 

Pemmea ee terre. — Leus 0.50 à 0.7» le 
kilo ; P-ruay-en-Artois 0.70 le k. ; Caudry. 
0.75 le k. ; Alri>«iir-]a-Ly?, 50 A 5 . fr. les 
IOO k. : Lo Cateau, J kilos jxiur s fr ou 
0.90 le k. 

Volallrai. — Len*. lapins l i fr. le kilo ; 
Bruay-en-Artois, poulets 10 k a) fr. pièce; 
lapins 5 à 30 fr. pièce ; Aucbol. poulets 
28 à 41 fr. ia i-ouple : lapins 6 à 36 fr. 

fiiéce ; Aire-sur-la-Lys, poulets 91 à 50 fr. 
a couple ; lapins lo à 30 fr. pièce. 

BESTIAUX. — A Saint-Omer. — Veaux 
(rras 6.75 à 8.50 ; veaux maigres, la tête 
de 100 à 200 fr. ; bœufs le kilo de 5.73 4 
6 fr. : moutons, le kilo do 7 a 8 fr. ; 
porcs le kilo de 5.7j à 0 30. 

* LicquM. — Veaux amenés 25, vendus 
entre «.75 et 8.25 le kilo. 

A Av»«Me.le.Oemte. — 75 veaux gras ani" 
aés et vendus de s.ao à 7.50 le kilo ; excep­
t i o n s Dénient, 2 veaux ont été vendus 7 .» 
.u . . . 

Dernière cote : octobre tricot* ; novem­
bre ie»J0 V ; novemBre-décembi'e 170 V ; 
4 de novembre 172.50 V ; i premiers 175 V; 
4 de mal i l *, U9.50 V. 

Clôture : Octobre Incoté ; novembre 166: 
novembre-oècembre 167.90 : 4 de novembre 
170 : 4 premiers i?5.so : 4 de mal I78.tj. 

Tourteau» de lin départ usine ou maga­
sin. En rrac comptant sans escompte, an­
cien règlement Jusque fin avril, nouveao 
règlement à partir du 1er mal. — Première 
cote : octobre «3.50 v ; novembro a lâo A, 
83.75 V ; novembre-décembre M.7K A ; 4 de 
novembre 82.75 A ; 4 premiers 81 A, 81.26 
V ; 4 de niai 71 V, Te V 

Dernière cote . octobre KM F : novem­
bre Si.50 F ; novembre-décembre ta» A ; 
4 do novembre 63.75 A. 85.50 V ; 4 premiers 
82 A. 83 V ; 4 de mal 76 F 

Clôture octobre incoté -novembre 64.50; 
novembre-décembre S4.30 ; 4 de novembre 
84.50 ; 4 premiers 84.50 ; 4 de mal 76. 

RWiTE-2151 
sue SAI. 10» 2951 
Wunm.lKr\ 

CMMCTIS 5 M snaunE FRMCS. 
aWWaCTUBE DES CYCLES BALLIS 

. U w c » axg-i«)»swsst rywmt 

MARCHES DES COTONS 
UVERP0OL. 31. 

mai 468 : Juin 400 ; Juillet 493 : sont 466 
sept. 497 ; « t . 500 : nov. 32 902 ; déc. 504; 
jan». 33 506 : mars 512. — Sakel. : oct. 717; 
nov. 744 ; déc 742 ; Janv. 788 ; févr. 7*0 ; 
mars T"«i j avril 776 : mal 790 ; juin 790 ; 
juillet 800 ; août «05 ; sept. «05. — Cpp. 
octobre 563 : nov. 568 ; déc. 573 ; janv. 
583 ; tevr. 56i ; mars 504 . avril 594 ; mal 
<m ; Juin 0i)i ; Juillet 617 ; août 617 ; 
sept. 072. 

POURRIREEPl S O C I E T E 
D n u d n i« Msrvsilleui aitum 
de hue*». 166 plgts BS«it Pr». 
iiJmi.no. Mosolonn. Chu. 
•<»• Mwsir se taira urntr 
liprsnSre seul «tl««t«r [n,ot«; 
2 h u a limbre, RIRE RARI* 
BIEN. 105, R U I D I S P O I I ' 
aONNIKRS. PARI8 18"" 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
Avoine blanche et ou Jaune, 47 kilos, 

poids naturel, Lille ou paru.:. Les 10» kilos 
nets, comptant sans escompte. — Première 
co l , : octobre incoté ; novembre 86.50 N ; 
nnveuibre-décembre 8" N ; 4 de novembre 
87.50 N ; Janvier-février as N. 

Dernière cote : octobre Incoté ; novembre 
96.50 X ; novembre-décembre 87 X , 4 de 
novembre 87 50 X ; janvier-février M \ . 

Clôture . octobre tricoté ; novembre 86.50, 
novembre-décembre i~ ; 4 de novembre 
87.50 ; Janvier-lévrier ffc. 

Blé 7o k i lo , poids naturel, Li'le. ou parité 
Les se» nues uetfr, comptant sans escomp­
te — Première cote ; octobre 154+4 Su v ; 
novembro ise.50 A : novembre-décembre 
157 A ; i de novembre 153 A ; Janvicr-fe-
février 158 A. 

Dernière cote : octobre. 15;+4.50 V j no­
vembre 156.50 A ; novembre-décembre 157 
A ; 4 de novembre 157.50 A ; janvier-fé­
vrier 158 A. 

Ciôturu : octobre incoté ; novembre 157 ; 
novembre-décembre l>7.50 ; 4 de novembre 
15H ; janvier-février 158.50. 

Mais jaune Pista, magasin Dunkerqtie, 
acquitté. Les 100 kilos bruts, logés, comp-
tapt sans escompte. — Première cote : oc­
tobre 71.50 V ; novembre 7j Y -, novem­
bre-décembre 71 A, 7 2V ; 4 de. novembre 
72 A. 73-50 V ; 4 premiers 73 A. 7-* V, 

Dernière côte • octobro 7150 F ; novem­
bre "2 F ; novemhre-rtscrmbr» 72 F : 4 de 
novembre 72 A. 73.50 V : 1 premiers 73.50 A, 
74 V. 

Clôture : octobre lncwlé ; novembre 72 : 
novembre-décembre 72 ; i do novembre 
72. ;s ; i premiers 73.75. 

Orge Ahtérie-Tunlsie, magasin Dunkcr. 
que. Les 100 kitos nets, comptant sans es­
compte. — Première et dernière cotes ; 
Incotés. 

Clôture* : i«Uobre inco'é ; novembre 75 ; 
novembre-décembre 75 ; 4 premiers 75. 

Nitrate de soude — Jncoté. 
Huile de lin départ Usine ou magasin. 

Les loû kilo» nets, fûts prêtés, comptant 
•-ans e«cx>nipte, ancien règlement jusque 
fin a i n l . nouveau règlement a partir du 
1er uiai. — Première cote : octobre 167.50 
V ; novembre 162.50 V : novembre-décem­
bre itî5 V : * «le novembre 165 X ; 4 pre­
miers 170 V 1 i (Jo mal 170 A, 180 V. 

HERNIE 
JC s u s e u t s t s . — C est rsrflmistton de 

toutes les personnes atteintes de hernies qui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 
l i A I â C r C D le orand S p é c i a l i s t e de 
M, U L A S a . l l PUB. 4 4 . M StBASTDrDt 
En adoptant ces nouveaux appareils, dont 
1 action b l e a t a l e a a t e se réalise t a n « t a * . 
s a n s a a a f t r a c e » ni i a t c r r a n e l o a de travail, 

lea les plus vo laaauaeaaea et 1 

Devant de tels résultats garantis toujours par 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent s'a­
dresser sans retard è M GLABCSt qui leur fers 
«ratuiiemem l'essai de ses appareils et <J k 4 l a 

Hazebrouek , Lundi S Nov. , H. d u Nord. 
L I L L K , l es 3 et i Nov. , & s o n Cabinet 

rég iona l . 16. r. de l a Clef (1« é t a g e ) , 
p i e s Bourse . 

S e m a i n . j Nov. , H. B o u r l e t ( face g a r e ) . 
St-Amand-I E., 6 Nov. , H6t . de P a r i s 

et Mouton B lanc . 
V a l e n c i e n n e s , 7 Nov. . Hôtel de Flandre . 
R o u b a i x , 8 Nov. , Café d e s Arcades , 5ô, 

rilé du Maréchal Koch. 
LILLK, les !» e t 10 Nov., à son Cabinet 

r ég iona l , 16, r. de la Clof ( l « é t a g e ) , 
près Bourse . 

L a e n , 11 Nov. , H. CAmmerce ' f ace gare ; 
Hirsen , \i Nov., HOtel d u Commerce . 
C h a u n y . 13 Nov., Hûtel des V o y a g e u r s 

(face gare ) 
S t Q u e n t i n , 14 Nov. , Hôte l d e F r a n c e . 

Un b.MlNKN1 COLLABORATEUR RE 
CKVRA AtlSSl & : 
Montreui l -s-M., S a m e d i 7 Nov. , Hôtel 

Bel le -Vue. 
Ca la i s , g Nov. , Hôtel Métropole , près 

(Jare Centrale . 
N o u v e l l e CEINTURE PERFECTIONNEE 

pour d é p l a c e m e n t de tous o r g a n e s 
TRAITE de la HERNIE f eur d e m a n d e 
à M. CLASER, 44, Bd Sébas topo l , PARIS 

T136 

nements. 15.2:0 ; TltMces, îM> : Mg-rals-
iajés . 44. 

Octekra «SS8. — Laine peigméo 3.410.881 
kilos : Laine filée. 878.SM KtsOs : Blousses 
et laine» d.verses, I .YH.594 kilos : Coton. 
308.ICi kilos ; Total. 6.969.3S1 kilos. — Con­
ditionnements 15.337 ; Titrage 2.427 ; Ut. 
graissages 65. 

Octekre 1831. _ Laine peignée, 4.165 459 
kilos : Laine filée. 880.339 kilos ; Bkmsses 
et laines divenos 1.188.938 kilos : Coton. 
258.301 kilos ; Totsl, 6.468.088 kuos. — Con­
ditionnements 15.084 1 Titrages. 2.263 
Dégraissages, 47 ; Marché k terme, 18.035 
kilos joo. 

BOURSE D'AFFRETEMENT 
DE DOL'AI 

S S A N 0 8 O U *8 O C T O B R E 1S31 

si-Pierre ou Fresne= à Auby, 6.90; Gavant 
4 Beautor, 16 7» ; * sous-le-Bols, 19 ; a X0-
B*nt-sur-Marne a3.35 ; a Chamouilley. 34.50 
Humes a EurVllle, M ; k Falns (Meuse), 
34 ; VendlA k Eu m i l e . 34 ; a Einville. 39 ; 
à Hérons lb»se\ 28.50 ; à Colombes, 2S.50 ; 
Beuvry k Bejouj (baseï, W.50 ; à EBenay, 
ï> : è Abbrvllle. Si ; Vlolalnes * Abbeville 
23.60 ; t St-Qucntln. 12.10 ; à starcoing, 
7.75 ; Heu A Corbeil, 84.35 ; Bruav 4 Wam-
br»:liies, 6.5>i ; à Marcq-cn-Barosul. 6.50 ; 
Denaîn à Calais et Dunkeraue. 80.50 ; 
Caniin à Ca.ais, 13.50. ; Escarpelle à Limay. 
ManW-, 9S£0 ; a Wambiechies. 5.85 ; k 
LOOs, 5 ; 4 Estaimpuis lo : a Aubervil-
Mers. Se hief. 29.15 ; a orbjny-Ste-Benolte, 

Court enregistras hors séance 
atesegWBse | Paris env.. SO.So ; à B4-

thunei, riv Maries. 5 : a Elbeuf. 32 S) : 
a Rouen Mme, te •- à Oand. petit canal 
françai-, 10.75 ; â Paris, env.. 30.50 ; VIO-
laines a Maicoing, ".75 ; à Conflans (baso; 
88J8 ; «".ayant à TaPris, env., 30.50 ; Ven-
u.u à Beautor. 15 ; Harnes a Beautor, 13; 
Eleu à Kurville, 31.50 ; B'-uvry â Lamar-
cbt-sur'aaOne 4,. 

BOURBE D'AFFRETEMENT 
DE BETHUNE 

S I A N O f OU Jl O C T O B K B t t t t 
ViolaliiesXronnans-ste-HoBortae. S » t . 

26.60 ou Paris, environs. 3IJ40 ; Marie». 
Garant. ÎBO t. s.so , Marlee-Wetien. « S t. 
15.50 ; Maries-Hoymille 117 t.. S0.50 : Bruay-
Paris. la Monnaie. 280 t.. 3Î ; Vlolalnes-
Tourcoing. Blanc-Seau. SS0 t., T ; "Sarles-
Quesnov-eiirDcuie 280 t.. 7 1 starses-Cren. 
860 t 81.BO ; uruay-Bourbourg, 150 t.^ *"•>>'• 
Bruay-St-Léger. Bt5.gi(juc, 280 t., U; •"•f 5 -

Noyeilessur-Escaut, t*) t.. 11.80 ; Marlo^-
Olgnle» SKO t., 5 ; Olgalos»Béthune.. riva­
ge de Maries *<o t... iMi Marles-Marouet. 
te Epinctte et Mai.iuette, brttjueterie Hai-
uaut et Delecour; 260 t.. 6.50. 

gâteaux enregistres hors 
Koyelles-Godault-Tourcolng. 480 t., 1.9 1 

Bruav-M. ni» et Wevalgbem. 88» t., ln.jt» i 
Noyelles-Goilault-LMé.. 260 t.. 5.'-'5 ; Noyai» 
les-Godault-LOmroe -J8& !.. 5.40 ; Koyelle*-
GodaUit-Ueautor 2So t.. 14.S6. 

Répar t i t ion d u t e n n a g a 

Région Parin 8)0 t • région Chauny. 56» 
t. ; région Liile-Boubaix. 1-385 t. ; r««K>» 
nouai, 1.400 t ; divers I .HO t. : petits ba­
teaux. 57" t. Total SJss t. 

A S T H M A T I Q U E ^ 
issoUegav» r e s r . l t . , r > t » . gtertsw * 

0 G. DAUCHOU 36. n i . Verdi NICE <A -M » 

Le Gérant Emile liBKT 
l:np du Réveil du Noid 

BOURSE DE LILLE DU 31 OCTOBRE 1931 
V.4XEfRS C. p r é c . C . d a J 

CHARBONNAGES 

BOURSE ^'AFFRETEMENT 
DE LILLE 

JOURNÉE OU SAMEDI 31 OCTOBRE 1351 
Beuvry à Marojue'te. 5.75 ; Bruay k Au­

by, 5.50 ; a Tournai environs, s.25 , » n 
lonne-lez-Antoiiyr s.85 ; k rnailBW. s ; 
Gayant à Varangéville. 40 ; a Meurehln 
S ; iiarnes a Lômiuo, 5.40 ; A Cumin, s 
7.50 ; I.ievln à Roubalv, quai Dunkeni'i^ 
8 ; k Amiens, quai do bcuuiue, 18-50 ; à c > 
mines S ; s Kuubalx. quai Dunkeraue, g 
Xoyelles a Lomme. 57>o ; Ostricourt a Lille 
quais diver;, ..75 : Pont-à-Vendin à Ganil 
11 ; à Antoine, 7.-Î5 ; a I/Odeberg-,e.z-Gand, 
11.25 . * SOUS-le-Bols, 19.» . k Chobvle 
Roi, .'H J5 ; à Arques, 17 ; Pont-dela-Deù 
le a Comlnes, 7..s5 • LtétIB 4 Wambrcrhies 
S ; Pont à-Vendin i Glssel. 35 ; a Mar-
cjuett^ 5 : Violâmes à Roubaix, quai vVat-
treios. 7.7,. 

Albl 
» Part . . . 

Aille ht-
Anzin 
Bélhuno . . . . 

• 10».. 
Blanzy 
Bruay 

10».. 
Carvin 
Charb. Boul.. 
Clsrenee . . . . 
Courrléres . . 
Crespin 
Dourges 
Escarpelle . . 
Frank enbolz. 
Gotiy-Serv. . . 
Lena 
Lievin 

• c so se. 
l l g n y 
Maries 70»... 
îforrt d'Alals.. 
Ostn. ourt . . . 
Thtveneelics 
Vendin 
vicoigue 
Vimy 

ECZEMA 
OOmangoeiooni 

Ulotr», tariqueui 
guerlo on un enels 

oar une sérlouos ••ptlestlon ea 
BAUME SAINTE GENEVIEVE 

En vente dans toutes le- pharmacies 
En vente da»s toutes les pharmacies: 
6 tr. en franco contre mandat r,S8 
Laboratoire» dei produits Dutrus 

4 LOOS-LEZ LILLE (Nord) 

1VM 
IÎ80 
6255 

376 '. 
361 

1409 
S1T0 

1770 
1313 
S " 

m 

61-

V.4XECKS C. préc. C. du J. VALECR» C. pré^.,C. du-1. 

METALLURGIE 
Chant. Fr . . . . 
At. C N. Fr. 
Constr. Méc. 
Deiat-Frouart 
Den.-Anzin 
Blach»-St-V.. 
Escaut Caplt 
Flves-LIUo .. 
Kord et Est. 
Mat. Fr-Belg 
Jenmont . . . . 

Part. 
Louv. et Recq 
Cle Ind. F. T. 
St-Am. F. L. 
Lam et Samb 
Sen Maub.. . 
Wauftuler . . . 

910 . . 
335 . . 
•32 . . 

tfou . . 
493 . . 

lis* . 
626 . . 

1336 . . 
854 .. 

1880 . . 
1122 .. 

1750 .. 

1375 . . 

.iMUano 
l'ai t. 

.. Monte-Carlo.. 
Part 

. Om. Pet. ,\d. 
Part. 

. Omn V-E. . . 

. | » Tart. 

. Peclielhionn.. 

.IPétr. Prem. . 

. 'Pelona ac t . . . 
. Part. 

.|Raf. Pét. Nd. 

1375 

PETROLES 

METALLURCIE 
El-Misser. . . | 59 
Acier. Franc. 
A c Long-wy.. 7*0 

AU CONDITIONNEMENT 
DE TOUR0OINC 

E N T R E E S D U 28 A U 31 O C T O B R E 1181 

Laine peinnée, 930.961 kilos ; Lalno filée, 
160.475 kilos ; Blousses et laines diverses. 
257.600 kilos ; Coton. 8J.926 k i t s r Nombre 
de lots. 1.246 ; Total 1.431.971. - - Condition-
nemem-, u . . l s ; Titrage». 568 ; Dégrais-
eages, 13. 

RELEVES MENSUELS COMPARATIFS 
Octokro ist». — Soie, j.»S6.:i3s kilos' ; 

Laino filée. 1.100.313 kilos ; Blousses et lai­
nes diterses. 1886888 ki.os ; Cotoa. 342.641 
kilos ; Total 0.796.591 kilos. — Condition-

Aciér. Nord.. I 276 
Ssmb. et Ms 1988 
ttabl. Arbel.I . . . 

Busteaari a . 
• Part. 

Dabrew. Cap 
• Jouis. 
• Part. 

Estera (k)... 
Vert. 

Fin. Pétrol. . 
Fr,Po»on. 

Part. 
Grapovrnlka. 

o Part. 
ind Félon. . . 

Part. 
Lllle-Bonniér 

prior. 

VALEURS DIVERSES 
Arté. F. et L 
Bétbuuoise . . 
El. et G. Nd. 
En. El. N. F. 
Bush. Agache 
Comp. I.lnier 
Cot. St-Quent 
FU. FUet. Fr. 
Filât, du Nd. 
Tiherghlen • 
d m Boulon. 
Mat. C. Lolsn 
C. C. H. Nd. 
SainuGobatn • 
Kuhimaun •• 
01. An. a n c . 
OI. ferr. spc. 
créd. du Nd 

ex < H». 

X 7 

' 2 0 6 » " 
.! 371 . . 

.1 3546 . . 

OSLIOATIONS. — Iiôpartement du Nord 
1921 535'; 1823. 532; 1924 jsnv-Juillet!. 541 ; 
1996 (mars-SepL). 549 ; 1977 imars-sept. , 542; 
rMS 545 ; Département du Pae-ds-Galal» t<H6. 
545 ; 19'.':, 1006 ; Roubaix 1997. 1000 ; 1929. ' /» : 
Crédit National 191» 497 ; 1931, 532 ; 1992 
(fév.aoot), 537 ; 1992 ijanv.-juillet . 516'; 1993 
(avril-ocL). 529 ; 1994 5 » ; Bateaux a Vapeur 
du Nord 5 o,. 515 ; Elertrlcroe Lille-Kouliaix-
Tonrrolnp »*o ; Artésienne de Force et Lu­
mière 7 %, 50i ; 5 ' i , 97» ; Electrkrui1 du 
Nord-Ouest 5^0 %, 990 ; Aciéries de Bianr-
Ml»semn 1991. 510 ; Biache-Saint-Vaast 1912. 
395'; I9a6-'.'T 965; 1029. 910; EUbl COCart 
6 %. 960 ; Dcnain et Anzhi i o;. 1000 ; ts ines 
de l'Espérance 1912. 450 : Fabrique de Fer de 
Maubcuge 1990. 4£6 ; Forges et Aciéries du 
Nord et de l'Est 1908 9ns ; Grosse Métallurgie 
(Group, de lai 6 % 994 ; Les Fil» de pîst 
6.50 "o. «56 : Pont-k-Vondm (Soc. Métallurg. 
de 5 ",, 481 : Ramez et Dumez 7 %. 476 ; 
benelle-Maubeuge 4 % 9» «trie. 950*; Tubes de 

Saint-Quentin, -97 ; Filatures et, FUtartes d* 
France 6 80 %. 512 ; 7 °s. 51* ; Filet* de Pèche. 
496 ; Glorieux et De Plerrepont 7 V 888 . 
Gratr>' 6 ». 930 ; Immobilière d'Industrie 
Textile 6 <•;. 490': industrielle Lainière 7 54. 
45H ; Industries Tetvtiles dea Réglons sialà-
trecs 6 c; ;ii5 . Lainière de Rouhaix 7 %. 
471 ; Brasseries Joseph Vandame 7 % 416 ; 
Erllses dévastées iGroup de Reconst..' 199s, 
506 ; 1928 ti % 1010 ; Engrais N'OVO 6 "',. 980 ; 
Konr 1er Industriel 6 "O • »<>J : Immobilière 
de l'Artois 650 •",. 848 • Industrielle et Agn-
colo de la sjonune 6,/i °: J75': Malterler, 
Pianco-Belgoe 5 %, 94o ; 6 %, 0H> -. Cntou 
Banca're du Nord et de l'Est 5.30 V-. 1006 : 
Houillères du Nord et du Pas-de-Calais i997. 
507 ; Attlche 1903. 430 : . Béthnne 1908. 430 ; 
Drocourt 1905-1911. 490 : Feriay lOOS. 430 j 
191". .;*> : Lievin 1926. 5.T'; 192S. 312 ; Ûit:.-
court 1807. ..-.«i. 

Dans les P.T.T. 
Les fonctionnaires et agents des P. T. T. exposée, 

plus que tous autres. 4 la contagion savent crue U 

Pastille Sadler 
amie de la gorge et des bronches, tonifie les 
poumons, et permet d'éviter grippe, angines ou 

bronchite» 

'irtteufjèremeai rarommeibiee ose (élé^Aonûxe» 
rfoni ie* corde» votofe» MAI «amealea le Pooifie 
icdtm 'iuliit fsBgahss ••Uu^mi—bU ma pro/a-

sumneit de ta voix. 

La Boite 

4.95 
• e m o 1 r«eFl«n 

»3ress*s ju> 

I ET'MADDEL 
5 . AMlENb __) 

9-7', . F 1 ! ^\ 

M LA M A N U F A C T U R E F R A N Ç A I S E 
D'ARMES BT C Y C L E S M S A I N T - E T I E N N E 

122. rue Nationale - LILLE 

SUPERBE COUVERTURE PIQUÉE 
0r and» tail/t, toie art if ici» Ile brochée, ouatte de laine blanche naturelle 

La couverture piquée est aussi légère, aussi moelleuse, aussi chaude 
que l'ancien édredon gonflant, et elle forme un dessus de lit confortable 
et élégant. Celle que nous présentons est un article superbe 

S A D L E R 
L i s PAtTILLI» SADLCR sont »«l(lues dans TOUTES !.. s PHARMACIES — ExlXtt-

Iti», * SI vert*» ptiarmaclen ne peut vous les procurer aile? cliez un autre Pharmacien 
ou «cvtvw-cofu. B M l frai*» à réception j e 4,%. — ctabhsMmtnt» MARK K L . A M I K N S . 

DESCRIPTION. -9rande 
rcurerture piquée, soie artificielle 
brochée2 ton» à reflets chatoyants. 
qualité Bitpérleure, coloria êotiâes 
à la himiéra, doêaou» satinette 
fina et eoliée, intérieur vraie laine 
blanche très gonflante piqûres 
nouvelles fantaisie. 

Dimensions 220*230%. 
Poids moyen : 4 k. S00. 

Colorié au chois : Pond or, 
destins fctou. • Fond rose», dessins 
argent • Fond or, dessins argent. 

PRIX A CRÉDIT 

QUAND VOUS AUREZ TOUT ESSAYE 
q u e r i e n n ' a u r a r é u s s i , preaex emaawe U Sira» 
C FRAIN Y poer adulte», TOSS estez —djajj a W praauor» 

cuilWée M g««ri avac «a l«cas. 
N o u s g a r a n t i s s o n s , no tas 

- a f f i r m o n s , TsctiéM tnr* 6m ce 
ivop podr oslmsr d «bord et fesrur 
scusite. boo action sst ««rvsiSSSSS 
casa U A S T H M A T I Q U E » <* 
eJsns letutdc TOUX rtsbsllSS, U 
BrorhaMn ckroniquc «te Dana La 
T«assrc«loss ylmsnairs, il caisse 
iwéalislawsiit las accàa do lova si 
cicstriie las lôttoos, ti aspprims taa 
•UCUTI ooetorsaa st sgoure Is tammeil. 
Le Bacon, dans lootea le» pbanDactea : 
1 4 . S O . franco oWicile : 3 1 f r . 
at as dépôt gôaérale Paaimnria 
FRANY.SZ ST.aUImRéestiM—a, 

Paris. R. C SSSM 1S3S09. 

Pour 

ADULTES 

oTinstru^nt^mualqos' 
complet .^ \ 
et parfait 

H rue aes «unuitim. 
(R.C. LiUo 4410) 

DÉCOUPEZ DETTE ANNONCE 
Miens que le tl>4. wlenz <jne le car», mieux an* 
i .utes les inrusims... une teste de T I U N I o t 
T•1™ , , •^ ! , , , ' J^ e " e J , . ' , u , b o D P»>"aa de- enrirons 
d Ambolse. est le meilleur remède pour résrnlarlser 
les fonetlons érller tonte» les congestHns. faciliter 
U etreulatlon dn ssBa el rétablir le santé C'est 
ua reasède loaffeoslf peu coAteux aoee leqjel en 
î b £ n '•PPéUL non»» dii-estion, bon sommeil. — 
Xi S ? * : ' T S _ T * *•'"•• Grande Phannac' 
rte France ; 4 amlona, p. armacie Principale. -
Poste 4 francs. Pharmacie Principale. Tours. 

ÉCOULEMENTS B S g 
A v*o le •!»«•• Mal lo ouoriaoa « t esruioo «t u n , roekoio 
peoolbU, V I M S Ul s«ul sapprtme m«m« jufqu'cox fllomentt 
M lo prutlir» arlao da ouii», proo» d'oao SOOrtoo-
»<«1!!îZ" , , ,!2!m , ,»m'-''*'«nto ovM Mring».cootr. alfc 
» .»BEO»OIX. Pharmacien ipécialiote. i « S O E H I 

AU 

FABRIQUE 
RENARD BLANC 

21, Rue de Tournai 

C O U R T R A I 

D E 

FOURRURES 

FOURRURES 
BT PELLETERIES 

Mai son de conf iance la 
p l u s importante ot la pltia 
a n c i e n n e de l a rég ion . 

GROS — O - DETAIL 
— Ouvert 14 d i m a n c h e — 

Tél. : 108 — 1596 

LILLE-TAILLEUR 9 6 , rue de Paria, 96 - LILLE 

Face église St-Haarice, i 1 min. Gare 
Ouvert 1s Dimanche toegoe u 

3 0 années d expérience à votre service 
Sa» compléta et pardessus sur mesure an pure laine peignée 
spécialité de noirs mérinos grand teint Bsemyaga immédiat 

Organisation moderne Livraison» raaidee - Té] 79-59 280 

tel est le nouveau 

POSTE SECTEUR 

DESMET 
Fidèle interprète des stations d'é­
mission, il vous transmettre! leurs 
concerts avec une pureté et une 

sélectivité absolues. 

U n S e u l b o u t o n 0 tourner, e . 
vous n o u e z d'une émission à une 

autre. 

Prtx t 1.950 francs. 
En «ente chez tous les électriciens. 

DESMETj 
CONCOURS GRATUIT 

Pour remédier t la Crise des Affaires, une Manutacturc < 
«Secidide f.,re lntelli«fmm«nts« publiaic en >»cnfijni#2j/i» 
et franco, une partie de sons'ock aoOO J o l i s COFFRET* 
raeformaat Se t o a u i C»u»»rt» aro»nt«e , seront atnel 
dlftnbu<s «ratuiiement parmi les Lecteuri indiquant un 

—'-* ltttroa-dlItribuCs gratuitement parmi ICI LUICUI. IIIU-
Prororhe. 11 suffit de remplacer Ici uaits par de. 

A - d - - t-i le C-el t'-id 
Bien 4 payer pour participer 4 notre Concours. , 
Réponde'en joignant enveloppe portant roirc adresse au 

CONCOURS Je la «ANITACTURï. Ra». 42 . rue Malobruehe. Parla 

J'EL'ltLKTON ni; ici MjVKHBfiK. — N» i l | 

CŒURS ENNEMIS 
par DELLY 

— Trt» tachée ! Car 11 me semble que 
je n'aurais j4maJ» été indépendante. 

— Quoi ! avez-vous donc un si grand 
amour de la liberté ? Mats alors, com­
ment le eoncillerez-vous avec le maria-

Jc pense que ce n'est pus la même 

— Comment cela ? 
— Je ne saurais l'expliquer.. 
Une secrète impatience la gagnait, un 

voyant, le léger sourire sarcastlque de 
lord Bheabury. cale fit quelques pas 
vers la porta, tandis que la voix douce­
ment rameuse de Walter disait : 

— Eh bien, voyez comme tout s'arran­
ge à notre gré I Moi aussi, j'aime beau­
coup mieux être simplement votre tu­
teur... Oui. J'aurais été désolé que Faus-
tlna ne fût pas ma sceur... 

S ouvrit devant elle la porte du salon, 
la regarda s'éloigner dans le bail, puis 
revint s'asseoir, la mine pensive, en mur­
murant : 

— Ole devient chaque semaine, cha­
que Jour plus merveilleusement belle... 
et ses yeux sont expressifs au delà de 
tout ce qu'on peut revec, , 

IV 

Lady Shesbury se levait fort tard, en 
cette période de soirées presque quoti­
diennes, et arrivait tout Juste à être 
prête pour le lunch. Ce matin-là, quand 
elle descendit, toute fraîchement fardée, 
vêtue d'une délicieuse toilette mauve, 
elle fut abordée dans le hall par le ser­
viteur hindou de lord Shesbury. Sa Sei­
gneurie expliqua Ram-Bal, la priait 
d'entrer un instant dans le salon de la 
Reine. 

Lady Pamésa sentit un petit frisson 
lui courir dans les veines. Elle redoutait 
la clairvoyance de son beau-fils, eue 
craignait ses ironies glacées... elle trem­
blait à chacune de ces convocation», 
assez rares d'ailleurs, d'avoir encouru 
son déplaisir et de se voir prives des 
revenus laissés par lord Ceeil à 4a dis­
crétion. 

Néanmoins, elle était assez forte en 
dissimulation pour se composer un visa­
ge calme et souriant, dès l'entrée dan» 
la pièce où l'attendait lord Shesbury. 

— Vous avez fait un agréable voyage, 
mon cher Walter? 

— Ce n'était pas un voyage d'agré­
ment... 

Walter effleurait de ses lèvres la main 
que lui tendait sa belle-mère. Puis II 
ajouta: 

— J'ai une simple question à vous 
«dresser... Est-ce vous qui avez fait de­
mander, il y a neuf ans, des renseigne­
ment» à Féruzia, sur l'origine des petites 
Farnella? 

SI préparée que fût lady Famel», par 

les soins d Humphrey. k entendre cette i 
question, elle eut peine à ne pas se trou­
bler. Quel regard il avait, ce Walter, 
pour chercher 4 pénétrer la pensée i 
Mais eue sut répondre avee un calme 
apparent et une surprise très bien 
Jouée : 

— Moi ? Que voulez-vous dire, Wal­
ter ? Je n'ai jamais demandé le moindre 
renseignement I 

— Alors, ce doit être Humphrey ? 
— Humphrey ? Et à quel propos. Sei­

gneur 1 Quel besoin avait Humphrey de 
se renseigner sur ces petites étrangères 1 

— Cependant, quelqu'un a pris là-bas 
des informations.» et je ne vois pas qui 
l'aurait pu faire, en dehors d'Humphrey 
ou de vous. 

— S'il avait jamais eu cette idée, U 
m'en aurait certainement parlé ! Mais, 
je le répète, pourquoi ? Lord Cecil nous 
a dit qu'elles étaient les filles d'un ami, 
nous l'aven» cru, simplement, sans cher­
cher plus loin. 

— Alors, Je vais vous apprendre quel­
que chose de nouveau, en vous disant 
que cet jeunes fuies ne sont pas susurs. 
mais cousines 1... qu'Orietta est bien la 
fuie du comte FarneUa, mais que Paus-
ttna est nés du mariage de mon père 
avec donna Bianca Darielii ? 

Le stupéfaction de lady Paméla aurait 
pu faire illusion au plus perspicace des 
hommes. EUe joua son rôle avee maî­
trise, montra juste la nuance d» froisse­
ment et de chagrin qu'il fallait, en 
apprenant cette union que lui avait 
cachée son mari, et accueillit par quel­

ques exclamations fort naturelles, le 
récit que lui fit Walter de ce qui s'était 
passé pour les deux petites filles con­
fiées à la nourrice Angiola. 

— Ainsi donc, voilà que Faustina est 
votre demi-sœur, tout à fait comme 
Rose ? conclut-elle quand son beau-fils 
eut terminé son bref exposé de la situa­
tion. 

— Absolument, oui. 
— Mais Orietta reste une étrangère. 
— Certes... et toujours ma pupille, 

puisque le comte Farnella, dont les jours 
sont comptés, me l'a formellement con­
fiée. 

— A h ! 
H y avait, dans cette exclamation, ce 

que lady Paméla n'osait exprimer plus 
clairement... ce que traduisit lord Shes­
bury par ces mots, prononcés avec une 
froideur moqueuse : 

— Vous songez qui! est bien témérai­
re, l'homme qui m'accorde cette con­
fiance ? 

Elle protesta, avec le plus gracieux 
soarire : 

— Oh ; Walter, voua voua mêprenes I 
— Mais c'est très naturel de votre 

part... et de la part de tous ceux qui 
auront cette Idée-là. Don Alberto n'a 
pas le choix., et plutôt que de livrer sa 
fille aux tentations de la misère et de 
la solitude. U préfère la confier à mon 
honneur. L'avenir dira s'il eût raison... 
Allons maintenant rejoindre ces jeunes 
personnes. 

C ouvrit une porte dans la boiserie 
sculpter, souleva- le rideau, de pourpre 

et d'or. Avct sa belle-mère, 11 entra dans 
le jardin d'hiver, à l'extrémité duquel 
Rose et Faustina, très animées, contaient 
la sensationnelle nouvelle à Mrs Rock-
ton et à Herbert Nortley. 

Faustina était radieuse. La soeur de 
lord Shesbury... quelle invraisemblable 
chance, et quel grand honneur, pour elle 
qui Jusqu'alors avait été considérée com­
me une enfant étrangère élevée par la 
générosité des marquis de Shesbury, 
père et fils 1 

Orietta restait presque silencieuse. Elle 
accueillit avec une froide réserve les 
congratulation» de lady Paméla, qui féli­
citait Faustina et elle de voir éolaircie 
une situation si embarrassante. 

— ... Qui le serait devenue surtout au 
moment de votre mariage, ajouta-t-elle. 

— Evidemment, dit lord Walter. Mais 
je pense à une chose... Quand toutes 
deux, ont fait leur première communion, 
le curé de Saint-Paul a eu besoin d'un 
extrait de leurs certificat» de baptême ? 
U s'est adressé à Paletti, et a dû cons­
tater alors que l'une d'elles n'était pas 
la fille du comte Farnella ? 

— Je ne sais, Walter, ce qu'a pu faire 
Mr Walton : mais en tout cas, je n'ai 
jamais entendu parler de cela. Quand la 
directrice de la pension m'a demandé 
où étaient nées les enfants, j'ai répondu 
que Je l'ignorais, mais que Je supposais 
que c'était à Faletti, où elles disaient 
avoir été élevées jusqu'alors. Sans doute, 
miss Burley en a-t-elle Informé le curé 
qui a fait le» démarches nécessaires... 
Mais, je le répète. Jamais Je n'ai connu 

lo résultat de celles-ci. Probablement, 
Mr Walton a gardé le silence par discré­
tion, en pensant que l'on avait eu dé» 
raisons sérieuses pour faire passer les 
deux enfants comme filles du comte 
Farnella. 

Lady Paméla pouvait parler avec 
aplomb, car Mr Walton — dont la dis­
crétion avait été demandée par elle-
même — était mort depuis plusieurs 
années. Donc, elle n'avait pas à craindre 
une révélation qu'il n'eût trouvé aucun 
motif de refuser à lord Shesbury, le 
frère de Faustina et le seigneur de la 
paroisse. 

Walter parut se contenter de l'expli­
cation, à son grand soulagement, n était 
ce matin d'humeur gale et charmeuse, 
se montra aimable pour ses deux soeurs 
et accorda à Orietta beaucoup plus d'at­
tention qu'il n'en avait coutume jus­
qu'alors Comme s* lunch finissait, U 
demanda, s'4dressant à sa belle-mère: 

— Et Humphrey. que devlent-a ?.. Il 
est à LM>dre«, n4turell4ment ? 

Ce «naturellement» fut prononcé de 
telle sorte que lady Shesbury, cette fois, 
ne put complètement maîtriser son trou­
bla. Eue rougit sous le fard, en détour­
nent légèrement les yeux du retard 
érdgmatlqus dont elle redoutait la clair­
voyance. 

— Ont- C'est-à-dire.. il va souvent 4 
Roesden-Manor. Sa femme est très souf­
frante, depuis quelque temps.. 

— En tout cas 11 n'y reste guère car 
nous le voyons souvent, dit Rose, n rn'ap. 

porte des livres et cause avec Orietta et 
moi. 

— Il vous apporte des livres ? Ma 
chère, vous me les montrerez, car je n'ai 
pas du tout confiance en lui sur ce 
point. 

— Walter! 
Lady Paméla n'avait pu, dans l'excès 

de son étonnement, retenir cette protes­
tation. Et Mrs Rockton semblait égale­
ment stupéfaite. 

— H en est ainsi, dit lord Shesbury 
en souriant ironiquement. J'ai la préten­
tion d'avoir plus de... jugement en ces 
matières que mon exemplaire oousln. 
Taxez-moi de présomption. Je le veux 
bien. Mais je n'en garde pas moins mon 
idée là-dessus... Et vous voudrez bien, 
Orietta — je me fie sous ce rapport à 
votre loyauté — me taire connaître avant 
lecture les ouvrages que pourrait remet­
tre, à Rose ou à vous, Mr Barford. 

— Je le ferai certainement, my lord, 
répondit Orietta, passablement surprise 
elle aussi. 

Quant à Rose, elle regarda son frère 
d'un air perplexe et parut se plonger 
dans de profondes réflexions. 

Lady Shesbury s'était promptemeat 
remise — en apparence. EUe quitta peu 
après la salle à manger avec Mrs Rock-
ton et les jeunes fuies et regagna son 
appartement. Deux heures plus tard, en 
élégante toilette de sortie, elle montait 
dans ra voiture et douait l'adresse d'une 
smle qui Habitait dans Mayfair. 

(A twuiei. 
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